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La loi de Moïse 
 

Galates 4 : 4, 5 
4 Mais quand l’accomplissement du temps est venu, Dieu a envoyé son Fils, né d’une femme, {et} 

soumis à la Loi. 5 Afin qu’il rachetât ceux qui étaient sous la loi, et que nous reçussions l’adoption 

des enfants.1 

 

 Dans le Nouveau Testament, le concept d’être «sous la loi» se retrouve de nombreuses fois.  

 Ce thème récurrent de la loi relie le Nouveau à l’Ancien Testament, afin que nous puissions 

recevoir une révélation complète de tout ce que Jésus-Christ a fait pour nous.  

 Dieu a envoyé son Fils, né d’une femme, {et} soumis à la loi pour que Christ puisse accomplir la 

loi et mourir à notre place Afin qu’il rachetât ceux qui étaient sous la loi, et que nous qui sommes 

rachetés ne soyons plus sous la loi. 

Jésus est venu en tant qu’homme, et selon les exigences de la loi, il a exécuté les pleines exigences 

de la loi. 

Ce faisant, il a accompli au moins deux choses : 

1. Il a montré que la loi était juste et ce qu’il signifiait pour quelqu’un d’accomplir la loi. 

2. Une fois qu’il eut accompli la loi et qu’il fut de ce fait déclaré juste selon la loi, il fut alors 

trouvé digne de mourir pour nos péchés afin de nous racheter de la malédiction de la loi. 

 Lorsque la Bible parle d’être «sous la loi», elle fait spé-

cifiquement référérence à la loi donnée par Dieu à 

Israël au travers de Moïse; ainsi peut-elle être appelée 

«la loi de Moïse» ou «la loi mosaïque». 

 Il serait toutefois incorrect de penser que chaque fois 

que le terme «loi» est utilisé dans la Bible, il fait réfé-

rence à la loi mosaïque. 

 Il y a plusieurs lois qui régissent nos vies. 

Le fait que nous ne soyons pas sous la loi [de Moïse], en 

tant que croyants [nés de nouveau], ne signifie pas que nous sommes sans loi. 

 Certaines sont des lois physiques qui se retrouvent dans la nature – telles que la loi de la gravité – 

et qui régissent nos vies physiques de façon universelle. 

 Il y a des lois spirituelles et morales qui régissent la vie des croyants, comme celle des non-

croyants. 

 Il y a la loi de la foi (Rom. 3 : 27d) qui traite de la façon de vivre une vie de foi en Christ. 

 Il y a «la loi de l’entendement» (selon Rom. 7 : 23) qui a affaire avec la manière dont notre 

entendement développe des modes de pensée – pour le meilleur et pour le pire – et c’est la raison 

pour laquelle la Bible nous exhorte à ne méditer que les choses qui édifient, qui sont saines (selon 

Phil. 4 : 8) et qui produisent des pensées qui donnent la vie.  

Si nous ne contrôlons pas nos pensées, nous développerons des habitudes de pensée négatives et 

destructrices, et peu importe ce que Dieu fait pour nous, nous ne serons jamais ni heureux, ni 

satisfaits, ni reconnaissants.  

  

                                                 
1 N.d.t. : Pour ce verset, nous utilisons la version Martin, plus proche de la traduction anglaise choisie par l’orateur. 
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 Il y a la loi du péché et de la mort (Rom. 8 : 2b) [ou la loi du péché (Rom. 7 : 23, 25)] qui affirme 

que si nous choisissons de pécher, cela aura des conséquences destructrices dans nos vies. 

Ceci s’applique aux croyants comme aux non-croyants. 

La loi du péché et de la mort est l’équivalent spirituel de la loi de la gravité. Si vous ne la 

respectez pas, vous allez vous faire mal, si vous trébuchez et tombez.  

 Il y a la loi de l’esprit de vie en Jésus-Christ (Rom. 8 : 2) qui peut nous affranchir de la loi du 

péché et de la mort. Cette loi a affaire avec Christ dans notre esprit né de nouveau, qui peut nous 

affranchir de la puissance et de l’assujettissement du péché, afin que nous puissions vivre des vies 

victorieuses et qui portent du fruit (…) parce que celui qui est en vous est plus grand que celui qui 

est dans le monde (le monde = notre nature pécheresse). I Jean 4 : 4b  

 Il y a beaucoup d’autres lois dont la Bible parle, telles que la loi de semer et récolter, qui régit les 

deux dimensions : naturelle et spirituelle. 

 

Galates 6 : 7, 8 

7 Ne vous y trompez pas : on ne se moque pas de Dieu. Ce qu’un homme aura semé, il le 

moissonnera aussi. 8 Celui qui sème pour sa chair moissonnera de la chair la corruption; mais 

celui qui sème pour l’Esprit moissonnera de l’Esprit la vie éternelle. 

 

1. Quelle que soit la graine que nous semions, nous récolterons la même chose, que ce soit pour 

la chair ou pour l’Esprit. Ainsi, ce sera soit une bonne, soit une mauvaise récolte. 

2. Quoi que ce soit que nous semions, il sera largement multiplié. Ainsi, si nous semons de la 

corruption, celle-ci produira plus de corruption ou [au contraire, si nous semons] pour l’Esprit, 

[notre semence] produira une abondante récolte de fertilité, beaucoup plus importante que ce 

que nous aurons semé. 

3. Il y a une période d’attente entre les semailles et la moisson; ainsi, ceux qui sèment pour la 

chair pourraient être trompés en pensant qu’il n’y a pas de conséquences. Mais ceux qui 

sèment pour l’Esprit doivent souffrir patiemment jusqu’à ce qu’une grande et abondante 

récolte fructifie.  

La Bonne Nouvelle est que Christ a pris nos péchés et malédictions pour pouvoir supprimer 

la mauvaise culture que nous avons semée avant qu’elle ne produise une mauvaise récolte, et 

pour pouvoir semer une bonne culture. Il peut aussi nous racheter d’une mauvaise récolte, si 

nous nous repentons, ôter les mauvaises graines et les mauvais fruits pour planter de bonnes 

semences qui produiront une bonne récolte.  

 Aujourd’hui, nous allons nous focaliser sur la loi mosaïque. 

 Nous voulons comprendre l’importance de l’alliance mosaïque que Dieu a traitée avec Israël, 

et les lois mosaïques qui en faisaient partie intégrante. 

 Bien que toutes les Ecritures qui furent données au peuple juif, de Genèse à Malachie – que 

beaucoup de chrétiens appellent l’Ancien Testament – soient la Parole de Dieu inspirée, l’Exode 

et le Deutéronome constituent la loi de Moïse et énoncent l’alliance mosaïque que Dieu a traitée 

avec Israël sur le mont Sinaï. 

Lorsque que nous lisons d’autres livres de l’Ancien Testament, tels que Psaumes, Proverbes ou 

même les prophètes, nous pouvons nous identifier à certains éléments qu’ils contiennent parce 

qu’ils sont des véritiés universelles (…). 

 Parfois les chrétiens comprennent mal le but de la loi mosaïque, ce qui entraîne beaucoup 

de fausses compréhensions. 

 Certains chrétiens voient la loi de Moïse comme notre ennemi. 
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 Une autre catégorie de chrétiens considère la loi mosaïque comme quelque chose à laquelle nous 

devons essayer de nous conformer aussi bien que possible, alors que pour d’autres elle est vue 

comme non pertinente et ne valant pas la peine d’être étudiée. 

 Aujourd’hui nous allons étudier la loi mosaïque parce qu’elle est en relation avec le jugement, la 

justice et la façon dont elle nous dirige vers Christ. 

 Certains chrétiens parlent de la loi comme si elle était mauvaise, une chose à dédaigner, 

mais l’Ecriture affirme clairement : La loi donc est sainte, et le commandement est saint, juste 

et bon. Rom. 7 : 12 

Il arrive même qu’ils parlent de la loi en la dénigrant.  

 D’autres chrétiens grapillent des parties de la loi, essayant de les observer, mais ne comprenant 

pas cet enseignement limpide : Car quiconque observe toute la loi, mais pèche contre un seul 

commandement, devient coupable de tous. Jacq. 2 : 10 

 «Assez bien» n’existe pas dans la loi mosaïque, car à moins 

que quelqu’un n’observe chaque iota et trait de lettre de la 

loi, au moindre et plus petit détail, il sera coupable de déso-

béir à toute la loi et subira toute la rigueur de responsabi-

lisation et de condamnation de la loi. 

 La loi requiert la perfection. 

 La loi mosaïque réglemente non seulement la conduite morale, mais également le moindre détail 

de chaque sacrifice animal qui devait se faire au temple, à Jérusalem, lors de chaque obligation 

rituelle. 

 Certains pourraient protester : «Mais il n’y a pas de temple, à Jérusalem.» Exact! Il n’y a donc 

aucun moyen d’essayer même d’observer la loi mosaïque. Après que Jésus-Christ eut accompli 

la loi, le temple fut détruit, quelques dizaines d’années plus tard, en guise de signe pour indiquer 

aux Juifs incrédules que le chemin vers Dieu au travers de la loi de Moïse était désormais fermé. 

Les Juifs, aujourd’hui, n’observent pas le judaïsme biblique, mais le judaïsme rabbinique. 

Dans les sacrifices mosaïques, il y avait des allusions prophétiques à ce que Jésus allait accomplir, 

et à ceux qui regardaient prophétiquement et par la foi à ce qu’il allait faire et étaient sauvés par 

la foi, de même que nous le sommes aujourd’hui lorsque nous regardons par la foi à ce que Jésus 

a déjà accompli. 

 

I Timothée 1 : 8-10 
8 Or, nous savons que la loi est bonne pour celui qui en fait un usage légitime,2 9 sachant bien que 

la loi n’est pas faite pour le juste, mais pour les méchants et les rebelles, les impies et les pécheurs, 

les irréligieux et les profanes, les parricides, les meurtriers, 10 les impudiques, les infâmes, les 

voleurs d’hommes, les menteurs, les parjures, et tout ce qui est contraire à la saine doctrine, 

 

 Or, nous savons que la loi est bonne pour celui qui en fait un usage légitime, La loi n’est pas 

mauvaise; en fait, elle est bonne, mais seulement si nous l’utilisons de façon légitime, c’est-à-dire 

dans le but pour lequel elle a été prévue. 

 sachant bien que la loi n’est pas faite pour le juste, mais pour les méchants et les rebelles, La loi 

n’a jamais été prévue pour ceux qui vivaient justement, mais pour les impies. 

Ceci concerne tout le monde [chrétiens et non-chrétiens]. 

 La loi n’a pas été conçue pour rendre justes les injustes par l’observation de ses préceptes, 

mais pour attirer l’attention sur leur impiété.  

                                                 
2 N.d.t. : Pour ce verset, nous utilisons la version Ostervald, plus proche de la traduction anglaise choisie par l’orateur. 
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Romains 7 : 12, 13  
12 La loi donc est sainte, et le commandement est saint, juste et bon. 13 Ce qui est bon a-t-il donc été 

pour moi une cause de mort? Loin de là! Mais c’est le péché, afin qu’il se manifestât comme péché 

en me donnant la mort par ce qui est bon, et que, par le commandement, il devînt condamnable au 

plus haut point.  

 

 Le but de la loi était de révéler la véritable nature et la dépravation du péché : Mais c’est le 

péché, afin qu’il se manifestât comme péché en me donnant la mort par ce qui est bon, et que, par 

le commandement, il devînt condamnable au plus haut point. 

 En apparence, cela ne semble peut-être pas merveilleux, mais la loi était essentielle pour que nous 

réalisions pleinement notre état désespéré de perdition et que nous puissions nous tourner vers 

Christ pour recevoir le salut et la justification par la foi. 

La pire chose qui puisse arriver est de développer une maladie potentiellement fatale sans avoir 

de symptômes douloureux, en sorte qu’elle ne soit pas diagnostiquée à temps. Des symptômes 

douloureux peuvent alors être la plus grande bénédiction. 

 Si nous tenons compte de ce que la loi nous révèle au sujet de notre condition de pécheur perdu, 

alors nous verrons la loi comme notre amie : Les blessures d’un ami prouvent sa fidélité, mais les 

baisers d’un ennemi sont trompeurs. Prov. 27 : 6 

La chose la plus merveilleuse qu’un ami puisse faire pour nous est de nous dire la vérité en ce qui 

nous concerne, même lorsque nous avons tort. La flatterie nous amène à croire des mensonges sur 

nous-même, en sorte que nous continuons à suivre un chemin de destruction sans avertissements. 

C’est en cela qu’elle est tellement destructive. 

La plus grande tragédie est un homme sans Christ qui a du succès. 

 Toutefois, si quelqu’un ne tient pas compte de ce que la loi 

lui dit, alors elle deviendra son juge et le condamnera pour son 

impiété, comme Jésus l’a dit : Celui qui me rejette et qui ne 

reçoit pas mes paroles a son juge; la parole que j’ai annoncée, 

c’est elle qui le jugera au dernier jour. Jean 12 : 48 

 

Galates 3 : 24, 25 
24 Ainsi la loi a été comme un pédagogue pour nous conduire à Christ, afin que nous fussions 

justifiés par la foi. 25 La foi étant venue, nous ne sommes plus sous ce pédagogue.  

 

 La loi a été créée pour être notre précepteur, non pour nous enseigner à vivre selon la justice, 

mais pour nous conduire à celui qui nous rendrait juste au travers de son propre sacrifice et 

de sa justice. 

 La loi ne récompense pas le bon comportement, mais elle punit seulement le mauvais 

comportement ainsi que ceux qui transgressent la loi : Car, si la parole annoncée par des 

anges a eu son effet, et si toute transgression et toute désobéissance a reçu une juste rétribution, 

Héb. 2 : 2 

La loi ne dit pas : «Très bien, tu n’as pas commis d’adultère pendant deux semaines, tu vas 

recevoir un certificat de recommandation ou un point-bonus».  

Peu importe combien nous nous efforçons de faire le bien, chaque péché recevra sa juste récom-

pense. 
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Romains 3 : 9 
Quoi donc! sommes-nous plus excellents? Nullement. Car nous avons déjà prouvé que tous, Juifs et 

Grecs, sont sous l’empire du péché,  

 

 sommes-nous plus excellents? Nullement. La loi 

assure une égalité de traitement, en nous ame-

nant à réaliser que nous sommes tous des pé-

cheurs perdus, sans espoir, et qu’aucun n’est ni 

meilleur ni pire que l’autre, mais que nous avons 

tous besoin de salut.  

Dieu a choisi les Juifs à cause de son amour pour 

les Gentils, afin que les premiers soient une lu-

mière pour ces derniers, et au travers des Juifs, le 

Messie juif Jésus-Christ, le salut, est parvenu à 

tous les hommes. 

 Ceci crucifie l’élitisme et l’arrogance, parce que nous venons tous à Christ dans la même condi-

tion : nous sommes des pécheurs totalement impuissants et sans espoir. 

 

Galates 3 : 22, 23 
22 Mais l’Ecriture a tout renfermé sous le péché, afin que ce qui avait été promis fût donné par la foi 

en Jésus-Christ à ceux qui croient. 23 Avant que la foi vînt, nous étions enfermés sous la garde de la 

loi, en vue de la foi qui devait être révélée. 

 

 l’Ecriture a tout renfermé sous le péché, et nous étions enfermés sous la garde de la loi, Le mot 

grec pour «renfermer» signifie «emprisonner, clôturer, confiner». 

 Le but d’être gardé lié par la loi est double : 

o Premièrement, la loi révèle qu’à cause du péché, nous ne sommes pas libres, mais que 

nous sommes des pécheurs et des transgresseurs, semblables à des condamnés dans leurs 

cellules, attendant d’être appelés à se présenter devant le juge pour recevoir leur sentence.  

o Deuxièmement, la loi place des limites effectives à l’étendue du règne de l’impiété, du 

péché et de la rébellion sur la terre, afin que le genre humain ne soit pas anéanti avant que 

Christ ne soit venu et n’ait sauvé ceux qui mettraient leur foi en lui.  

A de nombreuses reprises le diable a essayé de détruire l’humanité, mais il en a été 

empêché : des hommes méchants ont été stoppés et leurs plans ont finalement échoué. La 

loi met une limite à l’ampleur avec laquelle une personne peut s’adonner au péché, jusqu’à 

ce qu’elle soit stoppée, et qu’au bout du compte, le jugement mette fin à cette personne et 

à ses plans.  

 

Hébreux 10 : 28 
Celui qui a violé la loi de Moïse meurt sans miséricorde, sur la déposition de deux ou de trois témoins; 

  

 La loi n’a pas été donnée pour nous fournir de la grâce, parce que Celui qui a violé la loi de Moïse 

meurt sans miséricorde, mais pour nous conduire à celui qui déverserait sa miséricorde et sa grâce 

sur nous.  

 La fonction de la loi n’est qu’une des deux parts qui dépendent de notre réponse : soit nous 

choisissons d’entendre ce que la loi nous dit au sujet de notre état de perdition et de péché, et nous 

permettons à la loi de nous conduire au Messie pour notre salut, soit, si nous le refusons, la loi 

nous amènera au jugement et à la condamnation sans miséricorde.  
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 Dieu a choisi la tribu des Lévites comme sacrificateurs de l’alliance mosaïque. 

 Pourquoi Dieu a-t-il choisi les Lévites parmi toutes les tribus d’Israël pour servir devant sa face 

et exécuter les obligations de la loi mosaïque? 

 Certains spéculeront qu’ils étaient peut-être les plus consacrés au service de Dieu ou qu’ils étaient 

miséricordieux et compatissants pour répondre aux besoins du peuple. 

 Toutefois, la Bible montre une tout autre réalité. 

 L’histoire de l’appel sacerdotal de la tribu de Lévi remonte à Genèse 34. 

 

Genèse 34 : 1-7 
1 Dina, la fille que Léa avait enfantée à Jacob, sortit pour voir les filles du pays. 2 Elle fut aperçue 

de Sichem, fils de Hamor, prince du pays. Il l’enleva, coucha avec elle, et la déshonora. 3 Son cœur 

s’attacha à Dina, fille de Jacob; il aima la jeune fille, et sut parler à son cœur. 4 Et Sichem dit à 

Hamor, son père : Donne-moi cette jeune fille pour femme. 5 Jacob apprit qu’il avait déshonoré 

Dina, sa fille; et, comme ses fils étaient aux champs avec son troupeau, Jacob garda le silence jusqu’à 

leur retour. 6 Hamor, père de Sichem, se rendit auprès de Jacob pour lui parler. 7 Et les fils de Jacob 

revenaient des champs, lorsqu’ils apprirent la chose; ces hommes furent irrités et se mirent dans une 

grande colère, parce que Sichem avait commis une infamie en Israël, en couchant avec la fille de 

Jacob, ce qui n’aurait pas dû se faire.  

 

Puis l’histoire continue… 

 

Genèse 34 : 13-19 
13 Les fils de Jacob répondirent et parlèrent avec ruse à Sichem et à Hamor, son père, parce que 

Sichem avait déshonoré Dina, leur sœur. 14 Ils leur dirent : C’est une chose que nous ne pouvons 

pas faire, que de donner notre sœur à un homme incirconcis; car ce serait un opprobre pour nous. 

15 Nous ne consentirons à votre désir qu’à la condition que vous deveniez comme nous, et que tout 

mâle parmi vous soit circoncis. 16 Nous vous donnerons alors nos filles, et nous prendrons pour nous 

les vôtres; nous habiterons avec vous, et nous formerons un seul peuple. 17 Mais si vous ne voulez 

pas nous écouter et vous faire circoncire, nous prendrons notre fille, et nous nous en irons. 18 Leurs 

paroles eurent l’assentiment de Hamor et de Sichem, fils de Hamor. 19 Le jeune homme ne tarda pas 

à faire la chose, car il aimait la fille de Jacob. Il était considéré de tous dans la maison de son père. 

 

Genèse 34 : 24-31 
24 Tous ceux qui étaient venus à la porte de la ville écoutèrent Hamor et Sichem, son fils; et tous les 

mâles se firent circoncire, tous ceux qui étaient venus à la porte de la ville. 25 Le troisième jour, 

pendant qu’ils étaient souffrants, les deux fils de Jacob, Siméon et Lévi, frères de Dina, prirent chacun 

leur épée, tombèrent sur la ville qui se croyait en sécurité, et tuèrent tous les mâles. 26 Ils passèrent 

aussi au fil de l’épée Hamor et Sichem, son fils; ils enlevèrent Dina de la maison de Sichem, et 

sortirent. 27 Les fils de Jacob se jetèrent sur les morts, et pillèrent la ville, parce qu’on avait 

déshonoré leur sœur. 28 Ils prirent leurs troupeaux, leurs bœufs et leurs ânes, ce qui était dans la 

ville et ce qui était dans les champs; 29 ils emmenèrent comme butin toutes leurs richesses, leurs 

enfants et leurs femmes, et tout ce qui se trouvait dans les maisons. 30 Alors Jacob dit à Siméon et à 

Lévi : Vous me troublez, en me rendant odieux aux habitants du pays, aux Cananéens et aux 

Phérésiens. Je n’ai qu’un petit nombre d’hommes; et ils se rassembleront contre moi, ils me 

frapperont, et je serai détruit, moi et ma maison. 31 Ils répondirent : Traitera-t-on notre sœur comme 

une prostituée? 

 



 

 

7 / 11 

 La caractéristique que Lévi possédait, et en vertu de laquelle 

il prenait ses décisions était : œil pour œil, dent pour dent, 

[Ex. 21 : 24, Lév. 24 : 20, Deut. 19 : 21, Mat 5 : 38], en d’autres 

termes, la justice sans la miséricorde. 

 Après que Jacob exprima son absolue consternation au sujet 

du massacre de tous les hommes de la ville qui appartenait au 

père de Sichem, la réponse de Lévi fut impitoyable : Traitera-

t-on notre sœur comme une prostituée? 

 Sichem essaya de faire amende honorable à Jacob et à ses fils, 

en se pliant non seulement complètement à leur requête de se 

faire circoncire, mais en persuadant en plus tous les hommes 

de la ville de faire de même.  

 Le jeune homme ne tarda pas à faire la chose, car il aimait la 

fille de Jacob. Il était considéré de tous dans la maison de son 

père. Bien que Sichem soit décrit comme le plus considéré de tous ceux de la maison de son 

père3, ceci ne l’épargna pas de la colère de Lévi ni des conséquences d’avoir souillé la sœur de 

Lévi, Dina. 

 La loi ne contrebalance pas les choses honorables que nous avons faites avec nos transgres-

sions, mais elle nous amène simplement et justement à porter le poids complet de la sanction 

de nos péchés. 

 Le troisième jour, pendant qu’ils étaient souffrants, les deux fils de Jacob, Siméon et Lévi, frères 

de Dina, prirent chacun leur épée, tombèrent sur la ville qui se croyait en sécurité, et tuèrent tous 

les mâles. Il est aussi à relever que la raison pour laquelle Sichem et tous les hommes de la ville 

ne purent pas se défendre contre Lévi et Siméon est qu’ils souffraient énormément en raison de 

leur récente circoncision. Paul parle de la relation entre la loi et la circoncision : Et je proteste 

encore une fois à tout homme qui se fait circoncire, qu’il est tenu de pratiquer la loi tout entière. 

Gal. 5 : 3 

Certainement que les hommes de cette ville ne furent pas capables de se défendre parce qu’ils 

étaient sous la pleine colère de la loi, qui se répandit non seulement sur Sichem, mais sur eux tous. 

 

Genèse 49 : 5-7 
5 Siméon et Lévi sont frères; leurs glaives sont des instruments de violence [dans leurs demeures]4. 

6 Que mon âme n’entre point dans leur conciliabule, que mon esprit ne s’unisse point à leur 

assemblée! Car, dans leur colère, ils ont tué des hommes, et, dans leur méchanceté, ils ont coupé les 

jarrets des taureaux. 7 Maudite soit leur colère, car elle est violente, et leur fureur, car elle est 

cruelle! Je les séparerai dans Jacob, et je les disperserai dans Israël.  

 

 Jacob prophétisa sur Siméon et Lévi au sujet de leur futur rôle en Israël : Je les séparerai dans 

Jacob, et je les disperserai dans Israël. 

 Mais comment Jacob décrit-il le ministère de Siméon et Lévi? leurs glaives sont des instruments 

de violence [dans leurs demeures] / Car, dans leur colère, ils ont tué des hommes, / leur colère, car 

elle est violente. 

 Jacob, qui vivait avant la loi, et ainsi n’était pas sous la loi, ne cherche pas à être sous le mi-

nistère de Lévi qui dit : Que mon âme n’entre point dans leur conciliabule, que mon esprit ne 

                                                 
3 N.d.t. : Pour ce verset, nous utilisons la version Martin, plus proche de la traduction anglaise choisie par l’orateur et du 

texte biblique original. 
4 N.d.t. : La version Martin fait cet ajout, ici entre crochets, qui correspond à la traduction anglaise choisie par l’orateur 

et au texte biblique original. 
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s’unisse point à leur assemblée! parce qu’il savait qu’il avait échoué plusieurs fois et que s’il 

devait être jugé par la loi, tout ce qui l’attendait était la mort et la condamnation.   

Jacob savait qu’il avait échoué, même à Sichem, et que les hommes de cette ville n’avaient pas 

réussi à être justes. 

Le nom de Jacob signifie «usurpateur, supplantateur», et il s’était lui-même rendu coupable de 

tromper son frère. 

Je ne voudrais pas lui acheter une voiture d’occasion…  

 

Exode 32 : 25-29 
25 Moïse vit que le peuple était livré au désordre, et qu’Aaron l’avait laissé dans ce désordre, exposé 

à l’opprobre parmi ses ennemis. 26 Moïse se plaça à la porte du camp, et dit : A moi ceux qui sont 

pour l’Eternel! Et tous les enfants de Lévi s’assemblèrent auprès de lui. 27 Il leur dit : Ainsi parle 

l’Eternel, le Dieu d’Israël : Que chacun de vous mette son épée au côté; traversez et parcourez le 

camp d’une porte à l’autre, et que chacun tue son frère, son parent. 28 Les enfants de Lévi firent ce 

qu’ordonnait Moïse; et environ trois mille hommes parmi le peuple périrent en cette journée. 

29 Moïse dit : Consacrez-vous aujourd’hui à l’Eternel, même en sacrifiant votre fils et votre frère, 

afin qu’il vous accorde aujourd’hui une bénédiction. 

 

 Consacrez-vous aujourd’hui à l’Eternel, même en sacrifiant votre fils et votre frère, Les choses 

qui ressortaient, chez les Lévites, c’était leur zèle incontinent pour porter un jugement sur tous 

ceux qui transgressaient la loi, comme on peut le voir en Exode 32, après que le peuple eut péché 

en adorant le veau d’or.  

 Les Lévites n’ont même pas fait preuve de miséricorde envers leurs propres fils et frères. 

Parfois, j’entends des chrétiens dire qu’ils sont des Lévites spirituels. Tout ce que je peux dire 

est : ne vous trouvez pas sur leur chemin! 

 Paul s’adresse à ceux de l’Eglise de Galatie – qui essayaient d’observer la loi par leurs propres 

forces – en leur faisant remarquer ce que cela signifie vraiment d’être sous la loi : Dites-moi, vous 

qui voulez être sous la loi, n’entendez-vous point la loi? Gal. 4 : 21 

Les Galates avaient une vision déformée et romantique de la loi. (…) 

Si nous essayons de nous placer sous la loi, elle nous jugera. Mais si nous écoutons la loi, elle 

nous dirigera vers Christ. 

 La loi parle de justice sans miséricorde. 

 

Galates 3 : 10-13 
10 Car tous ceux qui s’attachent aux œuvres de la loi sont sous la malédiction; car il est écrit : 

Maudit est quiconque n’observe pas tout ce qui est écrit dans le livre de la loi, et ne le met pas en 

pratique. 11 Et que nul ne soit justifié devant Dieu par la loi, cela est évident, puisqu’il est dit : Le 

juste vivra par la foi. 12 Or, la loi ne procède pas de la foi; mais elle dit : Celui qui mettra ces choses 

en pratique vivra par elles. 13 Christ nous a rachetés de la malédiction de la loi, étant devenu 

malédiction pour nous-car il est écrit : Maudit est quiconque est pendu au bois,  

 

 Verset 10 – La loi mosaïque a affaire avec le jugement, selon ce que Jacob prophétisa sur Lévi : 

Maudite soit leur colère, car elle est violente, et leur fureur, car elle est cruelle! Gen. 49 : 7a  

 Versets 11, 12 – Mais Paul explique ensuite le contraste avec la nouvelle alliance : nous 

n’essayons pas d’être justifiés par les œuvres de la loi, mais nous le sommes par la foi. 

 Verset 13 – Le merveilleux contraste entre l’alliance mosaïque et la nouvelle alliance est que sous 

la première, tous ceux qui ont transgressé la loi ont été maudits, mais que sous la nouvelle alliance, 
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Christ est devenu malédiction pour nous, en sorte que tous ceux qui croient en lui sont non seule-

ment affranchis de la malédiction, mais reçoivent la bénédiction de sa justice.  

Sous l’alliance mosaïque, la malédiction tombe sur ceux qui ont péché, mais sous la nouvelle 

alliance, elle est tombée sur Christ, induisant une bénédiction pour ceux qui croient. 

 

Genèse 49 : 8-10 
8 Juda, tu recevras les hommages de 

tes frères; ta main sera sur la nuque de 

tes ennemis. Les fils de ton père se 

prosterneront devant toi. 9 Juda est un 

jeune lion. Tu reviens du carnage, mon 

fils! Il ploie les genoux, il se couche 

comme un lion, comme une lionne : qui 

le fera lever? 10 Le sceptre ne s’éloi-

gnera point de Juda, ni le bâton souve-

rain d’entre ses pieds, jusqu’à ce que 

vienne le Schilo, et que les peuples lui 

obéissent.  

 

 Immédiatement après que Jacob ait prophétisé sur Siméon et Lévi, il se tourne vers Juda et 

prononce une merveilleuse prophétie messianique, dans une attente de Jésus-Christ pleine de joie 

et d’espérance : Le sceptre ne s’éloignera point de Juda, ni le bâton souverain d’entre ses pieds, 

jusqu’à ce que vienne le Schilo, et que les peuples lui obéissent.  

Dieu ne nous abandonne pas à la colère de Lévi, mais nous place sous les bénédictions de 

Juda et de Jésus-Christ, le germe qui doit venir.  

Jésus-Christ est le lion de Juda et celui qui assujettira ses ennemis : ta main sera sur la nuque de 

tes ennemis. Il régnera : Les fils de ton père se prosterneront devant toi.  

 Tout comme l’alliance mosaïque avait un sacerdoce et des lois, la nouvelle alliance devait avoir 

un sacerdoce et des lois. 

 

Hébreux 7 : 11-14 

11 Si donc la perfection avait été possible par le sacerdoce Lévitique, – car c’est sur ce sacerdoce 

que repose la loi donnée au peuple, – qu’était-il encore besoin qu’il parût un autre sacrificateur selon 

l’ordre de Melchisédek, et non selon l’ordre d’Aaron? 12 Car, le sacerdoce étant changé, néces-

sairement aussi il y a un changement de loi. 13 En effet, celui de qui ces choses sont dites appartient 

à une autre tribu, dont aucun membre n’a fait le service de l’autel; 14 car il est notoire que notre 

Seigneur est sorti de Juda, tribu dont Moïse n’a rien dit pour ce qui concerne le sacerdoce. 

 

 Jésus-Christ, souverain sacrificateur de la nouvelle alliance pour nous, est issu de la tribu de 

Juda, et non de Lévi. 

 Lévi signifie «être joint, attaché à»; ainsi l’alliance mosaïque a pour conséquence que ceux qui 

échouent dans l’observation de la loi sont liés et gardés sous le jugement.  

 Juda signifie «louange», en évocation à la liberté et à la joie que nous avons en Christ, sous 

la nouvelle alliance dont il paya le prix pour nous par son propre sang. 

 Si la nouvelle alliance a un nouveau sacerdoce, alors elle doit aussi avoir de nouvelles lois. 

Verset 12 : (…) le sacerdoce étant changé, nécessairement aussi il y a un changement de loi. 
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Jacques 2 : 12, 13 
12 Parlez et agissez comme devant être jugés par une loi de liberté, 13 car le jugement est sans 

miséricorde pour qui n’a pas fait miséricorde. La miséricorde triomphe du jugement.  

 

 Nous avons reçu la nouvelle alliance et avec elle la loi de la liberté par laquelle Christ nous a 

affranchis du jugement afin que nous puissions recevoir sa grâce. 

 

Romains 6 : 14 
Car le péché n’aura point de pouvoir sur vous, puisque vous êtes, non sous la loi, mais sous la 

grâce.  

 

 Non seulement nous recevons la grâce au travers de la nouvelle alliance en Christ, de sorte que 

nous ne sommes plus sous la condamnation et le jugement, mais encore sommes-nous les béné-

ficiaires de sa grâce, afin que nous ayons la puissance de vivre une vie victorieuse, sainte et pleine 

de fruit pour la gloire de Dieu.  

Nous sommes libres de la condamnation, du péché, et libres en vue de servir Dieu. 

 

Romains 8 : 4-6 
4 et cela afin que la justice de la loi fût accomplie en nous, qui marchons, non selon la chair, mais 

selon l’esprit. 5 Ceux, en effet, qui vivent selon la chair, s’affectionnent aux choses de la chair, tandis 

que ceux qui vivent selon l’esprit s’affectionnent aux choses de l’esprit. 6 Et l’affection de la chair, 

c’est la mort, tandis que l’affection de l’esprit, c’est la vie et la paix;  

 

 Lorsque quelqu’un est sous l’alliance mosaïque et la loi, il se focalise sur le péché, ce qui fait 

prendre de l’importance à la nature du péché et engendre la mort. 

 Lorsque quelqu’un est sous la nouvelle alliance, cela le rend conscient de Dieu parce qu’il 

pense à tout ce que Dieu a fait pour lui. 

Après un tel message, certains pourraient se demander : «A quoi sert l’Ancien Testament?» Nous 

venons de passer une heure à étudier la révélation qui se trouve dans l’Ancien Testament. 

 Lorsque nous l’étudions nous pouvons comprendre ce que nous méritions et ce dont Christ nous 

a sauvés, afin de pouvoir fixer nos pensées sur Christ. Et ceci n’a pas pour seule conséquence la 

gratitude, mais d’être remplis de reconnaissance. 

La reconnaissance, c’est méditer sur ce que Dieu a fait pour nous et réaliser combien c’est mer-

veilleux. Les actions de grâce nous aident à méditer sur ce que Dieu a fait, alors que la reconnais-

sance est ce qu’elles produisent.  

 

Matthieu 22 : 36-40 
36 Maître, quel est le plus grand commandement de la loi? 37 Jésus lui répondit : Tu aimeras le 

Seigneur, ton Dieu, de tout ton cœur, de toute ton âme, et de toute ta pensée. 38 C’est le premier et 

le plus grand commandement. 39 Et voici le second, qui lui est semblable : Tu aimeras ton prochain 

comme toi-même. 40 De ces deux commandements dépendent toute la loi et les prophètes.  

 

 Redoubler d’efforts ne nous apporte pas la liberté, mais nous amène à l’épuisement et à une vie 

pleine de la conscience du péché. 

Exemple : A quel point j’ai essayé de prier pendant une heure, la première fois! J’ai regardé le 

réveil qui était sur mon lit et il ne s’était passé que cinq minutes. J’ai continué jusqu’à ce qu’une 

heure s’écoule, mais je n’ai jamais ressayé de faire ça. Cependant, une fois que j’eus découvert le 

délice d’aimer Dieu, la prière devint une joie.  
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 Aimer Dieu et les autres est le commandement qui nous motive et produit du plaisir dans nos 

cœurs, en sorte que nous ne servons pas Dieu avec peine, mais avec joie et enthousiasme. 

 Les chrétiens qui auront cultivé un amour profond et une re-

connaissance pour tout ce que Dieu a fait pour eux au travers de 

Jésus-Christ vivront une vie pure parce qu’ils veulent réjouir son 

cœur. 

La loi de l’amour [de Dieu]5 est ce qui nous rendra libres. 

La loi de l’amour régira notre homme intérieur, alors que la loi de 

Moïse ne se préoccupe et n’a affaire qu’avec nos actions exté-

rieures. 

La loi de Moïse dit que l’on ne doit pas commettre l’adultère, alors 

que la loi de l’amour dit que l’on ne doit pas regarder une femme pour la convoiter. 

La loi de Moïse dit que l’on ne doit pas tuer, alors que la loi de l’amour dit que l’on ne doit pas 

haïr. 

La loi de l’amour libère de la grâce dans nos vies, parce que nous sommes motivés à vivre une 

vie pure, non pas pour impressionner les autres par notre conduite extérieure, mais pour 

que notre homme intérieur plaise à Dieu. 

Seul un cœur pur est [vraiment] pour Dieu, parce que personne d’autre ne peut réellement le voir 

ou l’apprécier. 
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